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Compte-rendu de l’atelier : notre participation au Grand
Débat national

Nous commençons par lire la lettre d’Emmanuel Macron, pour nous baser sur 
les questions posées.
Nous nous concentrons sur celles traitant de la transition écologique.

Il s’agit de préparer notre intervention dans le Débat National, lors de la 
réunion du 28 janvier à Epinal, et éventuellement dans le cahier de doléances 
en Mairie.

Très rapidement, nous décidons de nous adresser aux élus locaux (commune 
d’Epinal, communauté de communes), et non pas au gouvernement, car il nous
semble que c’est localement que nous serons capables de faire changer les 
choses, et nous ne pensons pas que le gouvernement français fera évoluer sa 
politique d’une quelconque manière.

Puis, nous décidons d’évoquer dans ce débat la décroissance comme seul 
avenir viable à notre sens, et principale revendication.

Enfin, nous nous rendons compte que toutes les questions consistent 
à parler du financement de cette transition, de comment la rendre 
accessible à tous.

Une première idée vient de se calquer sur le modèle du SCOT Vosges 
Centrales en créant des Sociétés à Économie Mixte, avec des fonds privés,
publics et individuels (investissement des citoyens), pour produire de 
l’énergie verte par exemple, mais ce pourrait être valable dans d’autres 
domaines.

On pense aussi à conseiller aux pouvoirs publics de cibler prioritairement 
les mesures les plus rentables en CO2 évité, plutôt que de suivre 
aveuglément ce que tout le monde fait (études nécessaires en amont)

On évoque aussi la nécessité de rappeler le coût du nucléaire : puisque 
qu’on nous demande combien ça coûterait de changer de manière de 
produire notre énergie, nous pouvons aussi rappeler combien ça nous 
coûte de la maintenir.

Enfin, on finit par se dire qu’au final il ne s’agit pas de financer la 
transition écologique, de dépenser encore plus, de trouver des sous 
pour acheter ou financer quoi que soit, mais bien de faire des 
économies et de consommer moins ! Notre réponse : Pas besoin de 
la financer, il faut d’abord arrêter des dépenses, réduire les 
consommations. La transition écologique, c’est avant tout faire 
des économies et des choix.  C’est beaucoup la débrouillardise, le 
faire « sans », les moyens de faire avec moins.



Il y a plein de solutions qui ne coûtent rien, ou peu.

Si les principaux pollueurs et destructeurs de l’environnement sont les grandes 
entreprises et l’industrie, et que ce serait là qu’il faudrait agir en premier, ce 
n’est pas du ressort des communes.

À l’échelle individuelle, les citoyens peuvent également changer leurs 
modes de vie (on trouve quelques idées sur le site https://onestpret.fr/, par
exemple, ou ils peuvent aussi nous rejoindre), mais beaucoup font déjà 
beaucoup d’efforts, au maximum de ce qu’ils peuvent, et c’est un 
engagement qui concerne chacun personnellement, on ne peut l’éxiger.

Les pouvoirs locaux peuvent d’abord être exemplaires dans leurs 
comportements afin de convaincre les citoyens de les imitier.
Quelques exemples de choses qu’ils pourraient mettre en place sans un 
sou :
- baisser leurs consommations d’energie, mieux les penser
- consommer moins, prôner la sobriété, lutter contre les excès inutiles de 
consommation, par exemple en exigeant l’extinction des néons des 
commerces, en supprimant les écrans de pubs lumineux
- lutter contre l’expansion des Zones Industrielles et l’implantation des 
grandes chaînes de magasins, la bétonisation
- favoriser le plus possible l’économie locale (cantines bio et locales, petits
magasins…) et l’approvisionnement local dans leurs achats, taxer les 
locaux commerciaux vides pour inciter les propriétaires à baisser leurs 
loyers et faciliter la vie des petits commerçants
- réduire les déplacements carbonnés dans leur travail, organiser du 
covoiturage entre les employés…

Puis on les invite à appuyer, encourager, soutenir toutes les initiatives 
citoyennes qui existent déjà (associatives).

Et enfin à s’appuyer sur la nécessité de transition écologique pour créer de
l’activité économique, de l’emploi… (SCOT par exemple)

Autre idées :

Développer les déplacements électriques, par exemple, nous semble une 
erreur. D’abord favoriser la mobilité douce, en piétonisant des zones du 
Centre Ville par exemple, sécurisant les trajets piétons et vélos…
puis défendre les lignes de bus intercommunales et de trains

stopper la périurbanisation et l’étalement urbain (il y a des créations de 
nombreux logements individuels en périphérie des villes alors qu’il y a 
plein de logements vacants au Centre…)

Essayer de trouver des alternatives à la voiture reine.

Travailler à la réinstallation de services dans les petites communes 
périphériques pour ne pas forcer les gens à devoir tout le temps prendre 
leur voiture

https://onestpret.fr/


créer une régie communale agricole (en se basant sur l’exemple 
d’Ungersheim), utiliser le foncier agricole pour installer des maraîchers 
bios, créer une restauration scolaire en réinsertion, bio et locale, 

On conclut par cette remarque :
peut-être la mairie d’Epinal développe-t-elle déjà certaines de ces choses ?
Elle devrait alors mieux communiquer dessus.


